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C'est fort de cette invite que le
mouvement des femmes de
l'Union nationale a mis tout en
œuvre pour que les militantes
s'imprègnent ''des nouvelles dis-
positions relatives aux élections
politiques au Gabon''. 

LE mouvement  national desfemmes de l'Union nationale(UN) a, à l'instar des autres re-groupements de femmes, célébréla Journée nationale de la femmemardi dernier. Au nombre des su-

jets évoqués par la coordinatricenationale, Marie Agnès Koumba,les élections législatives pro-chaines. Cette dernière a incitéles femmes à être plus nom-breuses à se présenter auxéchéances électorales à venir.Afin de susciter ces candidatures,la coordinatrice nationale a es-timé qu'il faudrait dans un pre-mier temps, ''démystifier le
processus électoral''. C'est fort de cela que, dans lesouci d'un meilleur encadrement,les femmes de l'UN ont ouvertune école pour suivre des ses-sions de formation visant à faire
de leurs semblables "des femmes
leaders'', comme l'a indiqué l'ora-

trice. C'est donc une opportunitépour les intéressées de s'impré-gner des nouvelles dispositionsrelatives aux élections politiquesau Gabon. Toute chose qui pré-cède le renouvellement de l'As-semblée nationale, a mentionnéMarie Angès Koumba.Par ailleurs, le mouvement natio-nal des femmes de l'UN a, au-delàde l'aspect festif, saisi l'occasionde cette commémoration pourexprimer les observationsqu'elles ont émises après examendes sujets de réflexion proposéspar le gouvernement. Lesfemmes de l'UN ont pensé que,
''depuis la signature en 1983 et la
ratification un peu plus tard par le

Gabon de la Convention sur l'éli-
mination de toutes les formes de
discriminations à l'égard des
femmes (CEDEF), la rencontre or-
ganisée ce jour par le gouverne-
ment ne devrait plus consister à
présenter son texte mais plutôt à
passer en revue le prochain rap-
port qui sera présenté au CEDAW
(Comitee on elimination of discri-
mination against women). Rap-
port qui a pour objet de faire le
point sur la mise en œuvre de la
Convention dans notre pays''.
''Nous pensons que lorsque le
thème arrêté au niveau mondial
par les Nations unies correspond
peu ou pas du tout à notre réalité,
nous devons le dire'', a ajouté

Marie Agnès Koumba.Parmi tant d'autres problèmesexistentiels qui les concernent,l'oratrice a évoqué, entre autres,le quota de 30% de représentati-vité des femmes souhaité par lechef de l'Etat. A ce sujet, elle a dé-claré ''s'en tenir à l'objectif défini
par les Nations unies de 50/50 en
2030''. S'agissant de l'exclusion des fillesde moins de 18 ans à la décisionde la gratuité des frais d'accou-chement, les femmes de l'UN ontestimé que cela est ''contrepro-
ductif, car il n'est pas rare de ren-
contrer des filles enceintes même
dans les écoles primaires donc dès
l'âge de 11/12ans''.

Les femmes appellent aux candidatures féminines
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La coordinatrice nationale
des femmes de l'UN, Marie

Agnès Koumba.
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La délégation de l'UN pour le 1er arrondissement de Libreville.
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Vue partielle des cadres de l'UN lors de la journée
de la femme.
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UN an et demi après sacréation, l'Union socialisteprogressiste (USP), partipolitique se réclamant del'opposition et présidé parHenri Mbira Nze, a effectué,le week-end écoulé, à Bi-kélé, dans le 3e arrondisse-ment de la Commune deNtoum sa rentrée politique. Occasion pour les respon-sables de cette formationpolitique, d'installer Phi-

lippe Angome Emanemembre du Conseil poli-tique de l'USP, dans le dé-partement duKomo-Mondah. Celui-ci apour mission de conduirece jeune parti, dans laditecirconscription administra-tive. Il a dorénavant lacharge, comme le lui a si-gnifié le premier secrétairede l'USP, de faire adhérer leplus grand nombre de nosconcitoyens à la vision duparti. «Faire en sorte que
nos frères et sœurs com-
prennent bien le message
qui est le nôtre à savoir,
qu'ils sont eux-mêmes la so-

lution à leurs problèmes et
que nous voulons les aider à
avancer», a précisé HenriMbira Nze qui n'a d'ailleurspas caché l'ambition de sonparti politique de présenterune vingtaine de candidatsaux prochaines législatives.C'est dire que cette mis-sion, a y regarder de près,revêt une responsabilité etun défi historique, pour lenouveau membre duConseil politique de l'USP,au regard desditeséchéances électorales. Ence sens que cette circons-cription a la réputation, àen croire l'opinion pu-

blique, d'être la ''chasse-
gardée'' de certains hié-rarques du parti aupouvoir. Reste que le nouveau res-ponsable veut croire auchangement de paradigmedans le département duKomo-Mondah. D'où pourlui, ''plus question pour les
militants d'avoir peur''.Bien au contraire, a-t-dit,l'heure est venue pour eux,d'être des ''Gabonais autre-
ment''.Notons qu'après cette sor-tie de Bikélé, Henri MbiraNze et les siens se rendronttrès prochainement dans

L'USP entame son implantation
Vie des partis
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les provinces du Moyen-Ogooué, la Ngounié et laNyanga, toujours dans lecadre de l'implantation de
ce parti membre du''Groupe des 41" partis po-litiques de l'opposition.

Le premier secrétaire de l'USP, Henri Mbira Nze
s'adressant à l'assistance.
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Les militantes du Cercle des libé-
raux réformateurs ont apporté, ré-
cemment, leur soutien à
Jean-Claude Ivala et Brice Emane,
candidats de leur formation poli-
tique aux prochaines élections lé-
gislatives, respectivement  aux 1er
et 2e sièges de cette circonscrip-
tion administrative de la capitale.

L'ASSOCIATION des femmesdu Cercle des libéraux réfor-mateurs (CLR) du 5e arron-dissement a organisé,récemment, au Cabaret desartistes, une manifestation desoutien à l'endroit de deux deleurs compagnons investiscomme candidats de leurparti politique aux prochainesélections législatives dans

Les "Céléristes" en rangs serrés 
Législatives/5e arrondissement de Libreville
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cette circonscription adminis-trative. C'était en présence,entre autres, du président duCLR, Jean-Boniface Assélé,mais aussi de nombreux ca-dres et militants de cette écu-rie politique membre de lamajorité républicaine et so-

ciale pour l'émergence.Il s'est agi pour RolandeObone Bekale, responsable dela structure associative sus-mentionnée, de galvaniser lemoral du général de police à laretraite, Jean-Claude Ivala, etde Brice Emane appelés à dé-

fendre les couleurs du CLRrespectivement aux 1er et 2esièges du 5e arrondissementde Libreville."Vous n'irez pas seuls à cette
bataille ! Nous serons derrière
vous. Nous ferons en sorte que
vous remportiez la victoire, de

manière à étendre l'hégémonie
du CLR dans le 5e arrondisse-
ment de Libreville", a-t-elleclamé. Non sans inviter les"Céléristes" à occuper, d'oreset déjà, le terrain de façon àvulgariser leurs idéaux et leurvision auprès des populations

de tous les quartiers de cettepartie de la capitale gabo-naise. Une stratégie de proxi-mité qui, selon elle, devraitpermettre à leurs deux candi-dats de mieux affronter leprochain scrutin législatif.D'autant plus que, a-t-ellelaissé entendre, les réalisa-tions du président du CLRplaident largement en faveurde leurs deux candidats.Dans son intervention, Jean-Boniface Assélé a invité l'en-semble de ses troupes à lamobilisation, de "mouiller (...)
le maillot en pensant d'abord
à leur parti et non à leurs inté-
rêts personnels ".Dans la foulée, il a présenté àl'assistance Jean-Claude Ivalaet Brice Emane, "deux cadres
valeureux qui défendront les
couleurs du CLR aux pro-
chaines législatives"

Jean-Claude Ivala (g) et Brice Emane, tous deux
candidats du CLR aux prochaines législatives dans

le 5e arrondissement.
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Vue partielle de l'assistance.
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